
î- i- •Rsaqn" MatikaagaaasV», 
•i de ;" f 1 i • . (v r f f i i i » 

dan* le» hantant H 

rxir eur d ure tr 
d* U f»•»•>•• -.'gi. itnr« du si, ur Da.keqo*. >̂r» 
aeur à Keigoie». dein .Dda* t à .'e-.eoiiiDtei l a 
traite était aceompaxn.;e a nue «tire taus»e (,'e 
DerkenB» dans laq.ielie ce. d-rmer nrinit le di
recteur de la « Banque Ma.ibftURèiose » de re 
mettre au porteur la somme én.>r.e*> rluns 
l'effet. I/attl'ude de Lenglet et le orenom de 
« Paul » donné a Iierkenne dans la trait- alors 
qu'il t'appelle Léopold, évei I. rent les sounçnos 
de l'employé de la Banque : se vovsnt d' -ou
vert, l.englet voulut quitter le bureau mais il 
fut rejoint et arrêté. Dès le dehiu doi'itn.• ,\H 
tion. l'accusé s'est reconnu l'auteur de la traite 
fausse et de 11 pr^tend'ie leiiredeM. borhenue 

»L.eDg>temp!ové de la Coapagoie du .'h-min 
de far depuis îxoti. s', st t'ai', a rainr.n de <on 
inennduite. révoquer dans le courant de l'année 
1880» 

w L'audience continue. 

NORD 
LKS VOTES DES DÊPtjTfis nu NORD se sont 

répartis comme suit, dans la séance du Jeudi 
l i février : 

Dana le scrutin sur l'ensembli du contre-nro-

iet présenté par MM. Antomn Proust. Martin-
•'eulllêe, I^echerbounier, De.uns, Monta.id et 

Fabre (ancienne proposition Barbey, moins le 
dernier article). 

Ont roté pour : MM.Bernard. Cirier, Ch. Tles-
moutiers. Uirard, Giroud, Guille.nin P.Lesrand, 
de Mareére. Masure. Scrèpel et Trvstram. 

Ont cote contre : MM. Bergerot, Brame, D?,bu-
chv, Odtere, Plichon et des Rotours. 

Las TOTES DES SKNATEURS DU N'onn se son; 
répartis comme suit, dans la séance du ven
dredi lt> février 18S3 : 

1* Dana le scrutin sor le renvoi a demnin de 
la discussion du projet de loi, adopte p9r l.i 
Chambre des d e p u i s , amendé par le sénat, 
adopté avec de nouvelles modifications par ia 
Chambre des députés, tendant à régler la situa
tion des membres des familles qui ont régo 
en France : 

Ont coté pour: MM Dutilleul, Faldherbe 
l'ournier, Mafiot du Hie^t. M^riiu. Teste in. 

Ont rmé eswtin : MM. Corne, Kolb- Bernard 
Pajot. l'uerv, W-iilon. 

Le sénat i. adopté. 
2* Dans le scrutin sur l'article 3 du projet de 

lai sur le régime des eaux. (Nouvelle rédaction 
de la commission) : 

Ont voté pour : MM. Corne, Kournier. 
Ont cote contre : M M. Koib Bernard, Massi-1 

du Biest, Pajot. Tbéry. 
N'ont pas pris part an cote: MM. Ditillcul 

Faldherbe, Merlin, Testelin, Wallon. 
Le Sénat n'a pas adopté. 
NOMINATIONS ECCLKSIASTIQUT.S. — M. Mar

cotte, cure ù'Auby, est nomme à Rouco.irt : 
M. Legrand, curé d-- Lezennes, â Auby ; M Do 
pondt, curé da Roucourt, â L,vz,;nues : M. De 
lannoy. curé de Ferin, a liamousic». It.Ritaine 
prêtre-sacristain à Dunkcroue Saint Eloi. est 
nommé curé de Feri.i ; M. Boulugûe, curé de 
Cobneax. à Bâchant ; M. Ionienne, curé de 
Dlmout et Uimejhaux, a Cobrieux. 

L A DI'RÉK DES m n u t a DE TRAVAIL. — h'Oj 
ciel de ce jour promulgue la loi suivaate : 

« Loi tendant A assurer l'application de la loi 
du 9 septembre lstrf, sur la durée des heur s de 
travail 

» Le Sénat et la Chambre des députés ont | 
adopté, 

• Le Président de la République pren 
loi dont la teneur suit : 

» Art. 1". — Les cor*'missions locales e* les 
inspecteurs du travail des enfants, dan' i. -
nufactures, institués par la loi da ltt u,a . 
sont chargés de surveiller 1 application <i .s 
loi dd 9 septembre 1848 sur .a durée -e «h 

de travail. 
» Art. 2. — Le Gouvernem-nt e t aatn i 

augmenter le nombre dee lesp eieur* dt«t-
naireset des circonseripti as u-r.-iton<>i 
pection institués par L'article lu a-j la lui c , 
mat 1874. 

• La présente loi, d é . i i é é e et adoptée p • 
Sénat et par la Chambre d s dépité*, sera ese 
cutée comme loi de l'E'at. 

» Fait à Paris, Je lu lévrier 1883 
• II-LI:- OatVT. 

» Par le Préaident de la Républt jue 
» Le ministre du commerce, 

» PIERRE LI: IUANU • 
BÂCHANT. — Ktcrelngi*. — Oa aaaoo*» 

mort de M. l'abhé l'or'ic-, curé d- Hacimtii 
(caatoa de Berlanuoct). 

Ce véaerable prèi'e. jui c -upMt c? pjsta '.<• 
puis 18 ans, était âge de H tas . 

HALLCIN. — Les daOanters [réaéi Haean e 
Jales Guilllery ont nr-vt • e aonine l/i i 
Goetdbela, Aia.is, journali-r, qui ttait po; a 
de dix kllogs de cale i or ri né. 

B A I L L E L L — On vie it a'ar ê'er a Kievpt et 
démettre a la disposition du car n t <i Ha/.e-
brouck, la femme Tarpln, qui .'van d.'-la: • . 
l'autorité que, le 7 de c« amis tu son abseu ;e 
oa s'était introduit d m s s a d> • 'lire où, ap j< 
avoir fracturé un meuble. <>n avait pris u le 
sosâme de 100 fr. sur ane som:a • de Mo Ir. q li 
s'y troniait déposée. 

Or, il résulte d'une enquête miantieuseavai 
faite que le vol n'avait p a s e ï lieu, et la plai
gnante a été forcée d'avouer qaXle aveit prlj 
elle-même celte tomme qu'elle av^i: dissipée, 
Oa supposa que, no.-ant ;:>'ouer a son mai 

3a'clle a v i t dépense cet argent, i...^ ia cr:«iiite 
'être battue, allé avait cru ?e tirer d'alfa.re 

en imaginant un vol. CcLte mauwavre n'a pas 
réussi. 

DOUAI. — L'affaire Lab.inhie figure au rdk 
des assises pour l'audie::ce ce lunli pro>:hain 
comme on sait. Elle exrite à un h.mtdeg é i 
curiosité publique, et d'après ce. qui nous m |ei< 
de Douai, on s'attend 4 une afflui-m-e e , t 
dinaire Le nombre des carte» dUtribuéei 
passe déjà notablement celui de- places de > 
salle des assises : nni dojtt qu'il : ait. luai i 
beaucoup plus d'appelés que d'élaa et que pt 
conséquent une certaine quantité de curieux 
rentrent bredouilles, (tuant aux « heur/ux »(|Ui 
seront arrivés a temps piur Craanbir le seuil ei 
prendre place dans la salle, s'ils a'Mouffenl 
poiat.la chaleur suiî'o -ante q li est l'attaoaphére 
ordinaire de la salle des assises dans iesgrap ..-
jours leur fera acheter chèrement la satisfac-
tion qu'ils y seront allés chercher. 

Oa peut prévoir dès a oré-ent que ratTa're 
occupera deux :udience« entières.Il y a vingt-six 
témoins, parmi les<ius!s Égarent M. Hacquei, 
Juge d'instru-iion. M Gasser,commissaire cen
tral, M. Dro liez, inspecteur de la sûreté, M 
Baratte, rentie', l'une des (iiles de la veuve 
Verdez. et le coclier qui a, nit-on, conduit a 'a 
gare les inculpe- le soir même du vol. 

C'est M" llHtu qui nliide (jour le médecin 
Labaniiie, e; M* Kscoffier pour la veuve Verdez 

La Cour sera présidée par M. Espinas. 
DcxKKtKjOii. — Hier, vendredi, à huit heures 

da matin, le troismâte autrichien Catherine B, 
Chargé de douvelles, venant de Fiume, s est 
échoué dans le chenal, en face du gril de earé-
nage, en entrant dans le port, par suite du man
que de profondeur d'eau. 

On espère que ce navire pourra être relevé, 
cette nuit, sans avaries. 

MottiNGHF.M. — Tes recherch"» de la justice 
s >r le crime u<- Vtortngbem, ne resteront oa 
• nfr.-ctiieuses.On dit lafcm,- que iUs arrestation* 
sont déjà XaitfS. Les soupçons se portaie.it sur 
plusieurs individus. On parle de nois arres
tations. 

On ajoute que la \ei ' le du crime ou plutôt 
dans la soirée qui l'a précédé, l'un des individus 
aujourd'hui suspects aurait offert une somme 
a un jeune horaire peur .-.lier avec lui chez la 
nia heureuse vie ime. t; est de là que seraient 
parties les recherches de la justice, s'appuyant 
d'antre pnrt sur ee»taine déclaration dont nous 
aur>ns probablement à parler plus tard. 

.Nous ne pouvons que nous assorier au désir 
général de voir la justice arriver à son but ; car 
de teU crimes jettent un légitime émoi dans le 
pays. 

L E N S . — Un symjitùme in<,viéta:it.— D'après 
un tournai spécia", la iiouilie, les houillères de 
notre département sont en ce moment visitées 
P " une foule de vovaueurs allemands, qui vont 
ollrirdesaciers,des bois.des huiles,des Sjratsses, 
etc.Kn même temps.il ne se passe pas de iouroù 
e es ne reçoivent des circulaires des maisons 
allemandes offrant ces produits à des prix infé
rieurs à ceux pratiqués en France. 

C'est là l'indice d'un développement industriel 
considéra/Je chez les Allemands,développement 
inquiétant pour la France. 

Rappelons a ce propos ce que disait l'année 
dernière le prince héritier d'Allemagne : 

« Nous avens vaincu la France en 1870 sur 
» les c vamps de bataille: nous voulons lu vain-
» cre de nouveau sur le terrain industriel et 
• commercial. » 

Pai Mes a méditer. 

» e t Service Solennel», qu i a u r o n t l ieu le l u n d i 19 fé
vrier , à 8 h e u r e s ij2. en l 'église B a i a M o S S a a , i Rou-
b u n . — L>SSea»M4a â la m a i s o n m o r t u a i r e , r u e 
S a i n t - L a u r e n t , citt: Sa in t -F ranço i s , 27. 

Un o b i t Solennel d u Mois s e r a cé l éb ré a u Ma i t r t -
AUtel de l 'égl ise Sa in t -Mar t in , à Rouba ix , le m a r d i 
20 février 18S3, à 10 h e u r e s , p o u r le r e p o s de l ' âme 
da Mons ieur P ie r re -Krauço i s VILLERS. dàoédé a 
Roubaix , l e 13 j a n v i e r 1833, d a n s s a so ixan te -
h u i t i e m a a n u n é e — Les p e r s o n n e s q u i , p a r oub l i , 
^ ' a u r a i e n t p a s reçu de l e t t r e d e fa i re -par t , son t 
pr iées ùe c o n s i d é r e r le p r é s e n t av is c o m m e en te
n a n t l ieu. 

GCINKS.— l'n moulin à vent, appartenant à 
M ternaire d'ilames R.;uere. a été détruit par 
les flammes vendredi, à 4 heure» du matin 

ARDRES. — On lit dans le Pas-de-Calais : 
" Ou se rappelle peut-êre la demande adressée 
il y a quelques semaines, par l'unanimité des 
pères de faniiileayantactuellement des enfants 
soumise la loi sur les écoles primaires,dans les 
commuces d'Eperlecques, Bayenghem lez-Kper-
lecques.et Recques, avec l'espoir d'obtenir que 
les instituteurs et institutrices lussent autori 
ses à faire apprendre la lettre du catéchisme 
uans les écoles en dehors des heures de classes. 

» M. le préfet du Pas-de-Calais a fait répon
dre par M. le sous-préfet de Saint-Omer qu'il 
était absolument impossible d accorder rien de 
semblable, que la loi était là et qu'il fallait s'y 

! soumettre. Il a même ajouté que cette démar
che des pères de famille' lui paraissait illégale ! 

» Ainsi voilà qui est bien convenu: nous avons 
parfaitement le droit de payer, même de paver 
très-cher, pour faire des écoles à lusaee de nos 
enfants ; mieux que cela, si nous trouvons que 
nos ecoie» sont su frisantes et que MM. les ins
pecteurs ne partagent pas notre avis, on nous 
imposera la dépeuse sans écouter nos observa 
tions. Mai- quant à nous servir de ces écoles 
suivant le de-ir manifesté par nous tous pour 
que nos entants puis-ent y recevoir toute i'ine 
truetien que nous souhaitons, neus n'avons rien 
• y voir ; si racine nous elevocs qaelqne bien 
modeste observation, ?i nous demandons une 
légère tolérance, on nous d i t : vos démarches 
sont con ïamnabies et illegaiesl 

» Il faut que nous soyons bien bornés, nous 
autres paysans,qui ne comprenons pat le grand 
bienfait qu'on nous octroie là. » 

SALLAU. — Dans la fosse n- 5 de la Compa
gnie de. l'onrrières. a sailau, un ebouiement a 
coût.' la vie a un mineur belge, Charles Grein-
si i i , âgé de Ml ans. 

La galerie Alaat eu bon état au moment de 
l'accident et le boisage très solide, le malheur 
ae p «ivati dnoc 6 .m prévu 

i.e :u lu ureiii Gremson laisse une veuve et 
trois enfants, dont l'une n'a que ii ans. 

Un Obit Solennel Ann ive r sa i r e «era cé lébré en 
l 'église d u Sacré-Cueur, â Rouba ix , le l u n d i 19 févr ier 
1*3, â 9 h e u r e s 1|2, p o u r le r e p o s de l ' âme de 
Monsieur Dési ré (AUHKTTIO, anc i eu m é c a n i c i e n , 
l i b r a i r e , époux de D a m e O l i n e CATTEAU, décédé à 
Lille, le 13 j a n v i e r 1SS2, à l'ajfe de 40 a n s et 11 m o i s . 
— Les p e r s o n n e s qu i , p a r oubl i , n ' a u r a i e n t p a s reçu 
de l e t t r e d* fa i re -par t , s o n t p r i ée s de c o n s i d é r e r le 
p ré sen t av is c o m m e en t e n a n t l i eu . 

Un Obit Solennel Ann ive r sa i r e s e r a c é l é b r é en 
l 'église de W a t t r e l o s , le l u n d i 10 févr ier 1SS3, à 9 lieu
es , p o u r le r epos de l ' àmé de Mons ieur l o u i s 
. AI.I.K.VS, p r é s i d e n t de la société Sa in t -Vi ta l , époux 
de l i a m e i l -mpnce 1>ARMENTIER, décédé à W a t t r e -
los, le 17 février liiZ, ù. l ' âge do 3o a n s e t 8 m o i s . 
— Les pe r sonnes qui , p a r o u b l i , u ' a u r a i e n t pas refO 
de l e t t r e de fa i re -par t , son t p r i ées de cons idé re r l e . 
p r é s e n t avis c o m m e eu t e n a n t l i eu . 

t"n Obit s o l e n n e l d u Mois se ra cé lébré en l'éprlise 
s a i n t Mar t in , d ' K s q u e r m e s , ie l u n d i 10 février 1S33, 
p o u r le r e p o s de l ' ànie de M.idame s a a l l a s »il»l»Til« 
DI7PRIKX, veuve de Monsieui Jean- l ! ap t i s t e 1.(7 
SINE, décédée à Lille, le r> l é v r i e r lss3, à lVige de 
soixante-dix-hui t a n s . — L->s p e r s o n n e s q u i , pa r 
oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de l e t t r e de fa i re -par t , 
son t p r i ée s d e cons idé re r ie p r é s e n t av is c o m m e en 
t e n a n t l i eu . 

FAITS DIVERS 
— On éjrit de Dortmund, le 16 février : 
«Une crpiosion de fet grisou s'est produite ee 

matin dans laonzièms couche de lamine la 
Bmrueëim, près d« Maiten. Quatre mineurs ont 
et* tués, et trois blessés. Deux autres n'ont pat 
encore été retrouvés. Le travail n'est pas iuter-
rompu.» 

— Le P. de la Croix, e savant promoteur des 
fouilles gallo romaines de Sanxay. vient de dé 
couvrir de nouvelles substru nions entra les 
Thermes et le ruisseau de la VOUE». 

Ces ruines mesurent 105 m. 65 rie longueur, 
sur M m. ôo de largeur.EHes forme.it traés corps 
de bâtiments se faisant suite et appartenant à 
la même époque. 

Le P. de la Croix pense qu'il s'agit 'l'un bal 
néaire d'eau de rivière, composé de deux pis
cines, terminees,chacune, par une villa lusueu 

La q u - s t i o n é g y p t i e n n e 
Londres, 17 févTier. 

Le Morning-Pvs' dit que M. de Noailles, am-
àas adour d ' Franc i à Constantinople, a décla 
ré au S u l a a que lavnais un ministère français 
ne sitnctionner.nt l'œuvre des Anglais en 
Egypte. 

L i c o n f é r e n c e du D a n u b e 
Londres, 17 février. 

Le Mwmin$ Pots dit que la coaférence du 
Danube a décidé de prolonger les pouvoirs de 
la cornmLsi .n européenne pendant huit ans. 

Un Obit Solennel Ann ive r sa i r e s^ra c é l é b r é en 
l 'égl ise Noi re-Dame, à Rouba ix , le lund i 10 l é v r i e r 
ISS.î, à 9 h e u r e s 1|2, p o u r le repos de MtBS de d a m e 
Flor ine l ' r anço t s yl. 'ÉNOY, veuve de Mons .eur Jaun-
Bapt i s te DESIiAKllIl-.'L'X. décédé à Rouba ix , le M 
février lS i i . dans sa so ixan te - t ro i s i ème a n n é e . Les per
sonnes qui , p a r oubl i , n ' a u r a i e n t pas reçu de l e t t r e 
de fa i re -par t , sont p r i ée s de cons idé re r le p r é s e n t 
avis c o m m e eu t e n a n t l i e u . 

Un Obit Solennel A n n i v e r s a i r e s e r a célV.irA en 
l 'égl ise sani t - .Mai i in , à Roubaix , le m a r d i 80 févr ie r 
LSs3, à 9 h e u r e s l'.-l. vonr le rejios de i 'â iac d e D a m e 
Sylvie DfLLlBS, épouse de Mons ieur Désiré VAX-
DENDRIESSiv HT.'. d é c a J é e Rouba ix , le M févr ier 
l ï s i , a l%g* d.- soix:>at -t t -ua a n s e t dix m o i s . — Les 
pe r sonnes q u i , par oub l i , B*&uxaieat pas reçu d e 
l e t t r e d ' i nv i t a t ion , s o n t p r iée» d>eo t t* idé ie r l e p r é -
e:;t avis c o m m e er; U M t t l l i*u. 

K t a l - C i T i l d e U n i 
i u i o u c n ou io râi 

t •• rue du Tilleul, gramie 
•>in.mit. rua iacqurrt, cuu 

b ( * i X . — l'HCLARATlONS 
. ' i .n . — C h a r l e s De l^ ran-
né du Pile. 10. — Alber t 

Masure l . 3J. — H lène 
c o u r r i a m e n c o u r t . 3. — 

n.- IU Denis i u e . . e i , . R - d o u t e , cl — fiSeni» S?-
>>--e, r u e de la l 'oss^ a u x - c h è n e s . 01. — P h i l o m è n e 
-i.M.el. r ue l. , b r u \ è r e , 93. — / o e L'gels, r u e I 

v e r e . 14. — Adolphe De lbe rghe . r u e tie< r è m 

BELGIQUE 
BRUXELLES. — L° Cl» tirage pour le r c .bour 

sèment de l'emprun1, c r tract' en 18.7 pi.' lu 
ville de Bruxelles, a eu li-u le jeudi 15 février. 
Voici les numéro- primes : 

N° 193'.is.> remboursable par 1̂ ,51)0 franc3. 
X" 181986 par rf.000 Ir. 
Numéros l->7ol — 2iOO:M — 835691 chacun par 

50ii traces. 
Numéro.: 81310 - 102255 — 1966QS ci]acun par 

•iir, francs. 
Numéros UlUI;-. — 182?03 chacun par :?00 fr. 

Anto ine t te . u o n i a n s . r u e V a ù c a n s o a , û i . — P a u l 
le .ot te . r u e ï t - A n t o i n e , 36 b i s . 
D*CLAM,AT103f* 1.K DÉCKS DU 16 FÉVRIER. — 

•l i r ie Déme t , . 1 a u . r u e d 'Aloia, 110. — l ' .rulois, p r é -
w s U »aas v i e , r i e H.iy^rt, 26. — V e r h u l s t , p r é s e n t é 

...•s v i ' . r ue i a d e a u . H . — P i e r r e L e c o m t e , 73 a n s , 

.nr i ia i ier . r u e le du Vile, m a i s o n s l ' r e m a u x . — &!•-
iin« ... ii'.n-t. ' 5 ans . m é n a g è r e , r u e d » T u r e u n e . 4. 
- I r anç - l .ee.uite. 71 ;.li>, l'.-.qu-iel.'iire, Urkde-Rue . 
- Je..m. • :,'.iii vm-.ï jours, llùtel-Iiieu — Kloi Lam-
.iii. a m...... ruedu Pire.] — Achillellasbrouc,61 
m», e; tiudreer, rue da collège, 30. 

l i t a i ' j l v , i <i.-> T a a r o o t n i i . - N i 
février. - Ju le s Fl ipo, r u a Na t iona l* . 
i\ t i ens , r u e de c a l a i s . - K r a u t li--' 
un l ' u n . 
JKCKS du l i Février. — Ju l i en Corni l le 
. r s . r u e de la Croix-R .uge. 

MAJKSl de 
- J eau-Louis 
s tonibes . a u 

, 5 mois 2o 

PAS-DE-CALAIS 
Pardécisioa du ministre des postes et d<..-

téiégraphes, en date du 16frrier is 3, a été au 
tortsée la création de reo-ttes -impies de 4e 
classe des postes dans la commune de Vaulx-
Vraucourt (Pas-de Calais;. 

L E S VOTE DBS DÉPUTÉS DU PAS DE-CAL a n 
se soat répartis comme suit dans ;a séance du 
Jeudi 15 février: 

Dans le scrutin sur l'ensemble du contre-
projet présenté par MM. Antonio Proust. Mar
tin Fouillée, Lecherboanier, Delnns. Montaurt 
et labre (ancienne proposition Barbey, moins 
le dernier article): 

Ont roté pour : MM. Ansart, Boulliez-Bri-
doa, Desprez, Florent-Lefebvre et Kaaien. 

Ont eotë contre : MM. G. Graux, Il.-.mlile, 
Lefebvre du Prey, J^evert et Bibot. 

ST-PIB»RE-LEZ-CALAIS. — Le Conseil muni 
cipal, sur la proposition de M Rsadoux, vient 
de décld-r qu'à l'avenir les procès verbaux de 
•es séance» seraient publiés in-exteme. 

— L'arrivée d'un cirque rm-na^ene est au-
soBcee pour le 1er mars; ce»t un établi.-seiuei,i 
angle américain,sous la direction de M. Sauge.. 
Il coallent la éléphants, « chemeaux et droma
daires et Mi chevaux et aasjeya. 

— Oa organise une grande cavalcade pour le 
dimaneae de la Pentecôte. 

--Les sept brigades de gendarmerie de Cals s, 
St P w r e . tlulnes et Maniuire «e iiont reuui > 
hier à Calais, pour a er tirer a ia cible sur la 

é » i 

CONVOIS FUNEBRES 4 OBITS 
i» e l c r . nua i s s ances de la fami l le MÉAL'X 

i > iJL'Ur, qu i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de 
- bM ue fa i r e -pa r t du décès de Dame Sophie ROC-

J'ISTT, d é c é . t é e a Rouba ix . le 10 févr ie r 1SSJ, a l 'âge 
I •. :. a n s , sont pr iés de c o n s i d é r e r te p r e s e u t avis 
N>aoM en t e n a n t l i eu e t de bien vouloi r a s s i s t e r 
. . i ionvoi e t Service So lenne l s , qu i a u r o n t lieu le 
j . a i 10 février 1-a3, a 9 h u r e s , en l'éprme du 

M ut Sépu lc re , a R o u b a i x . Les vigi les s e ron t c h a n -
;"8 le d i m a n c h e 17 d u d i t m o i s , a 4 h e u r e s . — L'.ia-
emblée a la ma i son m o r t u a i r e , r u e de T u r e n n e . à 
, : , ieu!e, en face du Ualon d ' o r . 
i.es a m i s e t c o n n a i s s a n c e s de l a fami l le HAZE-

;.:.U i.K-LOTAR, q u i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas 
• . ; j d» l e t t r e de t a i r e - p a r t du décès de Monsieur 
i .h i l le -Josepb HAZBliUOUCK, décédé à Rouba ix , le 
S février 15S3, d;.ns sa te* a n n é e , son t p r iés de 
i n s i i é r e r le p r é s e n t avis c o m m e en t e n a n t l ieu 
: J e bien vouloir a s - i i> t» ra la Messe d e Convoi, 

lui s e ra cé lébrée le d i m a n c h e 1S c o u r a n t , a S heu-
••-. et aux Convoi et Service Solennels de 2« c l a s se , 

q . i a u r o n t l ieu le lund i lOdud i t m o i s , à 0 h e u r e s 
l i , e a l 'église S a m t - M a r t i n , à R o u b a i x . Les Vigiles 
s e r o n t c h a n t é e s le s a m e d i 17, à I h e u r e s 1[4 — 
L 'assemblée à l a m a i s o n m o r t u a i r e , r u e d u col lè
ge, 30. 

L e s a m i s e t c o n n a i s s a n c e s de la fami l le L E C O X T E 
HECQCBTT, q u i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de 
le t t re de fa i re -par t du décès de Monsieur François* 
Joseph LECONTE, veuf d e Dame F lo re Ulii 'OL'Eï. 
técédé a Rouba ix , le 15 févr ier 1883, d a n s s a 71« 
a n n é e , sont p r iés de c o n s i d é r e r le p r é s e n t avis c o m m e 
•n t e n a n t l ieu e t de bien vouloi r a s s i s t e r à la Messe 
le C o n v o i . q u i s e r a c é l é b r é e l e d i m a n c h e 18 février , à 9 
tieure»; e t a u x Convoi et Service Solennels , qui 
m r o n t l ieu le l u n d i 19 dud i t m o i s , i. 10 h e u r e s , en 
l 'église Sa in t Mar t in , à Rouba ix . Les Vigi les s e ron t 
chan tées le m ê m e j o u r , a 4 h e u r e s 1|2. — L'assem-
dée â l a m a i s o n m o r t u a i r e , Grande -Rue , 34. 

Les a m i s et conna i s sances de la fami l le POC-
JirAl-N-HARlilEL'X, qu i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas 
•eçu de l e t t r e de fa i re -par t du décès de D a m e Ro

salie l iARHlE lX , décédée à Touf t le r s , le 15 février 
M a , a l ' âge de 62 a n s , son t p r iés de considé
re r le p r é s e n t av is c o m m e en t e n a n t l ieu , e t de 
bien vouloi r a s s i s t e r a u x Convoi et Service Solen-

ueis, qui a u r o n t l ieu le l u n d i 19 févr ier , à 0 h e u r e s 
11"2. en MgSMM de Tou l f l e r s . Les Vigiles s e ron t c h a n 
tées le d i m a n c h e M, a 2 h e u r e s 3[4. — L 'assemblée à 
la o ia isou m o r t u a i r e , p r è s de la P l a c e . 

Les a m i s e t c o n n a i s s a n c e s de la fami l le LAMBIN 
l'Lll'i>. <iui, p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de l e t t r e 
le f a i r e -pa r t du décès de Eloi LAMIUX, décédé à 

i loubaix , le 10 févr ier 18S3, a l 'âge de 9 sema ines . son t 
,»riés de c o n s i d é r e r le p r é s e n t avis c o m m e u n e in
vi ta t ion à a s s i s t e r aux Convoi e t Salu t d 'Aoï reso len
nels , qui a u r o n t lieu le s a m e d i 17 févr ier , a :; h e u r e s 
(I, en l 'égl ise IVotre-I)une, a Rouba ix — I.'.issem-

olée a la m a i s o n m o r t u a i r e , r u e d u P a r e . 1. 

Da ' t ' - i t so l enne l Ann ive r sa i r e »"ra cé lèbre en l'é-
^ l : : e de Croix, le lund i M février 1S.-3, a 10 h e u r e s , 
pour le repos de l 'ànie da Mons ieu r Henri HOL-
i'UELlc.NE, c o n s e i l l e r m u n i c i p a l , c h e v a l i e r de l a 
, ég ion-d 'honneur . décoré de la m é d a i l l e m i l i t a i r e e t 
le la croix de Medjidié. 5- c lasse de T u r q u i e , ex-ser-
;ent a a 1 " g r e n a d i e r s de la g a r d e i m p é r i a l e , époux 
le D.mie Adèle i . i T E L , décédé a Croix, le S février 
Î - J duos sa Ci* a n n é e . — Les p e r s o n n e s q u i , 

m r o u b l i , o ' a u r a i e n t p a s r » ç u de l e t t r e de fa i re -par t , 
on t p r iées de cons idé re r le p r é s e n t avis c o m m e en 
e n a n t l i eu . 

Les a m i s et conna i s sances de la famil le OstUBT-
lOajSAC, qu i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de let-
re riefaire-part du décès de Mlle Henr i e t t e ciKl'ET. 
i-, N d- e a Rouba ix . l e 17 février l sso .dans sa i 2 a n n é e , 
ioat pr iés de c j n s i d é r e r le p r é s e n t av is c o m m e en 
• a n li.-u e t de vouloi r b ien a s s i s t e r a u x Convoi 

ANVKLS. — L< mêmejour.a eu lie i le 00« iir.i 
«ïe pour le remb"ur.-einent de Ce i| rui i via 
t/a :té en 1-ô ipar la ville d'Anvers. Xnnéro-
prnues : 

X 630960 rem otin-eble par 10 ûtW fr. 
N 53971)3 pir I lO-l fr. 
N (ilis;rf p»r ...M ,r 
Numéros 372S7 — ; ;: r: : c M > ar S" I .r 
Numéros -..!.: i — 67SD7 — 1'.. i 1. 

12,5748 — 1:Ï,".VS — '.'-"CH — :- • . < - t :.. , -
'-Î60727 —-131S26 — î>3tM70 — ôr.'.'u. — .:-:..:. -
580813 — 6SI817 — f.>.',')17 — tte'JO:3 — Gi - ; -
7llb'Su chai'.itQ p ir ai Crânes. 

BRDTBXLES — T.e correspondant b DU Is 
de la Put,ie de Breg*a rappo e.|iie. pai . t . 
lu vote de U Lu due« de* princes ... le p m -• 
Roland lionai.art- emlgrera san* deu'e daic la 
Lnxembouitf be «e « On s..- rapprile, ajout.- . 
correspoadant, <iue son oère. feii le p in- - ' 
Pierre B"ua,.arie, dis ue Lucien, ..abits pe 
dnnt de lourdes a n es Daverditt*. pots 1 
tBOdealedomaine des Kpi xn, dépei dao.e d la 
coajiiniiie de LacuUlae, située sur la Sera >y,el 
•o.'.'tinant a cette poétique Fonte Boas *\ si 

tir.. Ment décrl'Ctl y a deux ans, par M.l'av.j.ai 
Kim nd l'icard. Le prince Uoian i Bonaparte a 
charge un de ?es auents de lui chercher un 
villa dans les p a r a i s habites j dis par son 
Père. Il re-ide a Verinille-s. où il est lieulenaut 
d'infan'erie et veuf de M lie B la oc, qui lui a Laissé 
en mourant une grand • fortui.e. •> 

GAXD. — Crime odicix. — Oa non? informe 
it le tsien public, uii'un crime odieux a été 
om-nis a Oosterzee e psr un vieii|»rd de 85 

ans II aurait tenté dVmpoisonn T se-s trois fis 
en mettant du phusohore dan-: les aiim -n's uu'il 
enr avait prépares. On se refsjse I croi-e une le 
ieil ard ne soi: pas ait ont. d'alléuaioa naea-

iale, ou t ut au moin d idiotisme. 
T.it.f.NAl. — On lit dans le Courrier de l'F.s-« Cne aventure, environnée de mystère, fait 

en ce moment l'objet de toutes les conversa
tion1. 

» Nous ne discuterons pa< le plus ou moins 
.ie vrais, mblanee, le p u s oa moins de véracité 
qu'on peut atiribuer a ces faits Noire riïle de 
ch^oniqaeur nous issposje. pour le raoraent. le 
.'evoir de r, rrer les choses telu's ciu'on les ex 
pose <-n ville et aux tiientours. miis la se bor-
neut nos obligations Piu- tard nous saurons aa 
iiist". esp;:ions-ie. ce qui est vrai ou ce qui est 
exagéré. 

» Deux Mess lurs *e pressa talent dert-lè e 
ment cliez un ouvrier naçoa des i-nvironi de 
notre ville, lui demandant s'il cens, c a i t a 
veni. faire chez eux un petit travail Oe travail 
devait se faire le soir, et il serait bien rému
néré. 

» Le maçon consentit à tout, sans s o n g r p l u s 
loin. 

» On vient, le chercher, uue il» c s .lern'ùres 
nuits, en voiture. Un I'PS deux Messteors csi 
sur le siège, l'autre monte en -vir.'wr- avec le 
maçoa qui remarque, non sacs élonnemeot, 
que des panneaux de bois sont glissés ur e-
glaces, au lieu de stores. Il ce sait où il va. 
L'obscurité est compléta. 

«Apres une assez longue o u r s e , la voiture 
s'arrête; on le fai descendre dans une maison 
On le mène dans un appartement où se trouve 
un grand meuble, une sorte de «arde-icbe qu'on 
lui ordonne de murer, à pleeteam DTiqnes d é 
paisseur. Et les deux hommes se postent d • 
chaque côte du m?çon. 

» Oeltii-ci se met â l'ouvrage, car tout « B 
matériel de maçon e-t prêt devimt lui. il place 
briques sar briques : mais soudain il s'arrête, 
il croit avoir entendu des plaintes, des aémis-

'sements: il a assure p us tard qu'il avait en-
(leiiau ces mots : « Va-t-on me laisser mourir 

Mais les ouvriers ont dit momentanément 
cesser les travaux, * cause des inondations, et, 
en atendant qu'ils puissent les reprendre, sont 
employés à déblayer le putrtour de l'amphi
théâtre, dont l'aspect devient chaque jour plus 
grandiose. 

INDIENS ET MATELOS. — On n'a pas oublié 
l'émouvant naufrage du transatlantique alle
mand Cimbria, dans lequel plus de 100 person
nes ont péri. On devins les scènes navrantes 
qui se sont produites dans cette terrible catas-
phe. En voici une, horrible entre toutes.et dont 
le récit a été fait par lej quelques survivants 
du nauf-age. 

On sait qu'il se trouvait a bord du Cimbria 
six indiens du Michigan, qui, après avoir été 
exhibés pendant six mois devant les curieux de 
Berlin, regagnaient l-̂ s prairies de leur patrie. 
Lorsque aorès la collision, les trois cents (mi
grants se précipitèrent en désordre vers les 
ch&l'upes. les Peaarj - HOUK-S, brandissant 
leurs terribles toroahawkî et. f l ippai t d'estoc et 
de taille sur tous ceux <mi 'enr saVraleat le pas 
saçe, parvinrent, après avoir tué ou blessé une 
trent'inede personnes, j'usqu'aux embarcations 
qu'on é t a t en train do mettre à l'eau. 

Intervenant dans cette ccu re a'ee une bru 
ta'iié sauvage, i s a l l l i n t <n ière-o^nt com-.ro-
ra t're la sauveta-e, lonqa'an officli r, à la tût<-
de quelques matelots armés de revolvers et de 
barres de fer. les charge', résolanseat; on fut 
obligé de le? assommer av .nt de pouvoir con-
tinue;- le ss/îvetase. Mail un tercpsi précieux 
avait été perdu ; on ne put lancer à l'eau que 
deux chaloupes, et sur 000 passagers 90 à peine 
échappèrent. 

UN- VOL TRKS PARTSII-.N. — M. Monico, ex-
m'.rcliand du vins, place MttUbeit, dînait, avact-
hiêr, dans un restaarant du faubourg St D- u s . 
Il se in avait i f'j'à de denx iadividua se dttaat, 
comme li i, tta'i. as . 

La conversation s'engagea. 
Monico confia à ses nouveaux amis qu'il avait 

pour 10 000 t'r. de titres, et qu'il serait heureux 
de les réalii-ei. 

a Qu'é cria r.e 'ionne, lui dit un de ses lateT-
lo ut u r ; en qualité de compatricle, je \ px 
vi it obi .T1!" :j ' -'-tis employé chez un ban.';v,ier 
le p vi,, ;e, veaea oeiuain me trouver, à 
dit lieu : s. deva.::. l'égliM des Petits Père.=, JO 
vous fêtai conclu ru l'affaire dansd.- bonnes coa-
.itious. » 

'..; leatlftaaln. Metsteo, t:n s.-.c contonant ses 
l i t v s F. la main, te t.-ouvp t au readez-v 

"i3> ÉNAT 
(Service télégraphique particulier) 

Séance du samedi 17 février. 

BILAN DE LA BANQUE CE FRANCE 
Le Jeudi février 15 1883, matin 

ACTIF 
Enca isse de la Banque 2.Su: > I 
Effets é c h u s h ie r à recevoir Ht. n 
Por tefeui l le de P a r i s : C o m m e r c e . . . 4Ci>. 07.SJM 
Por tefeui l le des succur sa l e s : Effets 

s u r p lace 
Avances s u r l n g o t s e t m o n n a i e s 

— — succur sa l e s 
Avances s u r t i t r e s 

— — succursa les 
Avances h l 'Etat 

Ren te s de la r é s e r v e : 
Loi du 17 m a i 1834 
Ex-banques des d é p a r t e m e n t s . . 
Ren te s d i spon ib les 
Ren te s immobi l i sées 
Hôtel et mob i l i e r de l a U a n q u e . . 
I m m e u b l e s des s u c c u r s a l e s 
Dépenses d ' a d m i n i s t r a t i o n 
Emplo i de la r é s e r v e spéc i a l e . . 
Monnaies i t a l i e n n e s en d é p ô t . . . 
Divers 

• (a) 

. . .<« ) 

5W 1S.8U . . 
19.K. ..-Ot . . 
a.psu.ooo .. 

159.210 4M 79 
139 42",.877 . . 
114.6o3.C0u . . 

10.000.000 . . 
2.9»..750 U 

99.«34 **J ; j 
llj.l.OUJ.UC'J . . 

4.000.000 . . 
7.74Ï.7IÏ . . 

4.)2.98v 35 
11.9S/7 444 là 

1 2i 

Présidence de M. L E EOYER. 

B r u i t s d e c o u l o i r s 
Il règne une grande animation dans les cou 

loirs. 
M. Fera; d'Essonnes, membre du centre gau

cho, a adresse a M. Barbey,une lettre dé.-larant 
qu'il votera le projet de là Chambre. Ce'te let
tre est très commentée. Le vote du projet de ia 
Chambre parait actuellement certain. 

La c mmission n'a re.;u communication d'au
cun amendement. 

L'union républicaine et la gsuche républi 
caine o i t décidé de voter le projet de la Cham
bre. 

C.a S é a n c e 
La séance est ouverte à i heures. 

V a l i d a t i o n 
L'élection de M. de Verninac est validée. 

L e s l o i s d ' * > : r c e p t i o n 
Le Sérat aborde la suite de la discussion du 

projet de lot d'exception, voté par la Chambre. 
Lu discussion générale est ouverte. 
K. CHALLEMEL LACOLR combat les conclu

sions de la commission. 
L'orateur blâme la -épouse dédaigneuse de 

la commission du Sénat, au désir de concilia
tion de la Chambre. 

Il invite le Sénat à réfléchir sur les consé 
queae. s du ,eje' du proje Barbey, qui n excè
de i as une mesura nécessaire de bonne justice. 

Ou dit qu'il n'y a pus de droit contre le droit 
Il s'tgit de savoir si le droit réside d ins quel
ques personnes issues de sang royal. 

i.e d oit ne ré-i :e que dans la nation. 
L'orateur conçut en disant quil votera le 

protei Barbey, parce qu'il faut constitu. r un 
gouvernement fort et respecté au dedan s et au-
d n o t s . 
é&mmtmmmnsaaamBmÊBBmBmamam* 

3.861.721.446 82. 

PASSIF 
Capi ta l d e la B a n q u e 
Bénéfices en addi t t n a u cap i t a l 

Rése rves mob i l i è r e s : 
Loi du 17 m a i 1834 m 
E i - b a n q u e d é p a r t e m ( i 
Loi d u 9 j u i n 1S57 (c 
Réserve i m m o b i l i è r e Id 
Réserve spécia le ie 
Billets a u p o r t e u r en c i r cu la t ion 
Aré rages de v a l e u r s t r ans f é r ée s o u 

déposées 
Billets à o r d r e et récépissés 
c o m p t e s c o u r a n t s du Tréso r 
c o m p t e s c o u r a n t s de P a r i s 

• — — des s u c c u r s a l e s . . . 
Dividendes à p a y e r 
Effet» non d i spon ib le s 
Escomptes e t i n t é r ê t s d ivers 
Réescompte d u d e r n i e r s e m e s t r e . . . 
Divers -

lo.OOO.Oto . . 
S.KSS.TbÛ 14 
B.1K.900 . . 
4.(100.000 . . 

I1.SS7.M* 18 
S.h»3.137.ovJ . , 

3:.'...5.ton 3 j 
Ii3<-77Î.3I3 Jl 
4 0 J , 5 . 5.9.4 43 

4S 4:^.160 . . 
4 7il.CV . . 

s m.iâi ci 
2.707.54U 7) 

21.S73.J3 65 
~s--l 721.4-.8 s« 

7S&3 

LLETÎM OU CQiMERCt 

Décomposition de l'encaisse au l u /er. 
Or 88Î.&-4.06S 57 
A r g e n t 1.0-3.1 5.MM ?9 

2.059.356.447 13 
Ce b i lan , c o m p a r é a ce lu i de la s e m a i r a o e n u e r » ) 

fait r e s s o r t i r les différences s u i v a n t e s s u ? les pr inci
paux c h a p i t r e s : 

AUGMENTATION 
Encaisse o r 
c i r c u l a t i o n des b i l le t s 
Por te feui l le 

DIMINUTION 
Comptes c o u r a n t s pa r t i cu l i e r s 
Comptes c o u r a n t s du Trésur 
Enca isse a r g e n t 
At 'ances s u r t i t res 
P ropo r t i on 
Bénelices de la s e m a i n e 

f S72.000 
13 676 HO 
Si 237.000 

5 i - 000 

L A I N 3 S 
(Avis de M. P a u l P i e r r a r d . cou r t i e r , à L o n d r e s ! — 

Londres , le la février !-?:(.— P a r su i te de la r ap id i t é 
et de l ' impor tance mci t i^ndues des a r r i v a g e s d a n s 
ces de rn i e r s .jours, le comi t é des i m p o r t a t e u r s s 'est 
réuni »t v i t a t do déc ider qu 'on offrira t en t e* les lai-
nea arr ivi PS j u s q u ' a u 15 c o u r a n t inc lus ivement , sans 
c e p e n d a n t p ro longer la d u r é e des v e n t e s . 

I.^s exis tence» des t inées â ce t t e t r e sé r i e de ven te s 
comprenu I : 

P rovenances N o u v . a r r i v . Ane. exis t . 
Sydney, 78,140 b . 1,800 b. 
•• . i l bil ipp -, 115,301 b . 6,:J00 b . 
V. n 

l.Udf 500 b . 

il 
' veBlrsoa nottv»i ami, ac"0inp~irné d'un in-
nuu, iiur-eur l'une jroîae taeoche ,àpeapret 

s à la sienne. « AJloas déjeanar, sjptaa-
o . it a t dectert :e-' uli-ires sçricutes! » Ainsi 

r- i 

dil 
. café servi: • .le vais ch 'relierdes cigares», 
! un. 

« M i dit l'aa're, Je v a s c.lianrcer quelques 
bll ts de 1,000 f ., pour faciliter notre marché!., 
et il r ai- i; le sac du gogo, qui! avait adroite
ment echa igé avec le sien. 

Au botit d'ane ii-urc, Mi ni •o. as d'altea r», 
prit la sa.ocue : • Bab ! se dit i , ce n'est pas ia 
mienne, u.ais eilu est lourd.. 11 JK ,:e perdrai pas 
tout » li ouvrit... La sac c menai t lu fr.'J0 en 
maaaate de bilion 

Monico;. ra.ont'' sa déconvenue au commis
saire du boulevard Boane-N-iuvcile, qui fait re-
ciiercb. r les iilous. 

Il est pa.' trop naïf aus-i, ce Alonico ! 

Nouvelle-
Total d 'Aus t ra l ie , 

.!.'•• ion de 
11,000 b . réexpéd . 

Cap de î'..-".-) , :•.. 
a p r è s déduc t ion «le 
ii'.OdO !.. r. expéd . 

Total d.'S colonies . 

13,094 b] 

MtVisa b. 

as,«ft !.. 
sto.ooi b. 

700 b . 

9,50D b . 

0,500 li. 

10.0JO b . 

Totaux 
77,'..4J b . 
121,801 b. 

131 b . 
53.18S II. 

2.7UÏ1 b . 
13,794 b . 

•MM b. 

21^3,652 b . 

V a l e u r » »e negrociai i t à trc"=-, m e s 
CHVNOE I PAPIKR l.ONO I PAP1KI- COURT 

5 lia A m s t e r d a m 2o5. 4 a ÏOO ;. 206 !]4 à 2o . :i2er.4Cu: 
4(T|U A j l emagne . 1 Ï 2 1(4 à lit 1 ia] I i l 7y a l ï2 • 
5 0i0 Vienne ,207 l j l a2v?..i4,20s : p à San- l | 2 e t 4il." 
50i'j l ïarcelone. . ,4Sô j a -in7 [ [ets ! a . s ; f * r i j | . 
"Oiu Madrid J4&5:|2à Is01i2 485 ! |3 a 4aô Ii2,-: 1 -;o 

OTO Lisbonne. . . ,54-) [ A 5 4 7 . i .54 •> t . . à 5 4 7 . | e: i'.-
7 0]0 St-Pétersb. . ' .24i , j . l i . , . | . 2-41 .t i t , 6 i e t i'-jo 

V a l e u r s >~e n é g o c i a u t à * -.-
NOK PAPIKR LONO I f . .Pl t l CU...W 

31' ,* |Londres 25 24 l[3k& i f l|*l*5 I i s . . . . .-' ljJ 
1 H2 B e l g i q u e . . . 1(3. p a i r à i . p . 1 \\3 y. 
SOiol l ta l ief l i re) . 1 , | . p . à 3 p p . " 
50',u]ltalie (or ) . . i p . à l J4p . 
3U2lSu i sse l [ l 6 p . à Iil0 p . 

M a t i è r e s d'Or e t i 
O r e n b a r r e a 1 
Argent en b a r r e , à 16S .r . 
Wii'tdruples e spa . 
—coloa>b.e tmex. 
P i a s t r e s F e r d m . . 

— m e n c a n 4 50 

a . 7;s p. 
| p. à ! '4 p. 

lue p. A uia 
V r g e n t 

Souverains St 1* 
Canknotes SS M 
Air iM E a t s T ' m s . . B U 
Dollar 
OuillaumeiSOm.irr. , 21 ;5 
i m p é r i a l e s i t n w . M 07 THÉÂTRE DE ROUBAIX. 

h e u r e s 1)2 : Gilette de .Val 
3 ac t e s , m u s i q u e de M. E. Aui i r an .— Le Médecin aes 
Ktthtiils.drame h i s to r ique e u ô a c t e s , p a r sL Uenuery . 

Lund i 19 février, à 7 h . l r i , nu bénét ice d e M. Wi-
l inski , chef d ' o rches t r e : O iletfe de yarbonne, opéra -
comique en .< a c t e s . — Bruno te /•'• r . c o m é d i e -
vaudevi l le en i a c t e s , p a r MM. Cognard , f r è res . 

aRAND-THEATRE LIE LILLE.—Dimanche l s février , 
à 6 h e u r e s : Les deux Mcncujcs, comédie en :> actes.— 
Mignon, opé ra -comique en S ac tes et t t a b l ? a u s . — 
La Sœur de Jocrisse, vaudevi l le eu u n a c t e . 

Télégrammaa de MM. Van der Veide et Rei-
nc^suad, communiqués par Jules Cauët : 

COMPAGNIE D E S 

TRIBUNAUX 

»de faim 
» Il en fait l'observation au i Messieurs qui le 

surveil ent. 
— » T a ! ta l t a ! dit l'un. Ce n'est rien du 

» tout; faites voire ouvrage, vous serez bien 
» pavé ! » 

» Le maçon achève : on lut donne 200 francs 
et les deux hommes le reconduisant dans sa 
dcmeuTe, dans la même voiture, avec le même 
mystère. 

» Voilà ce qu'on dit un peu partout — on 
cause de cela, en sourdine il est vrai, mais 
entin, on en cause. 

» On ajoute de plus que le maçon, héros de 
. ene tatilustique histoire, est actuellement très-
mal .d" 

» Quoi in'il en soit, si ce n'e.st pas 1, le rêve 
d'un terveaa maia le, hiliuciué, si te tnaçon en 
question a bien vu, bien entendu, s'il â tra
vaillé comme il le dit, s il a réellement reçu cet 
argent, il faut que la Justice chtrche immé
diatement. 

» Sans accepter ce fait d'une r. Usro irr<-
fléchie, nous tenons à en avoir le cœur net— 
car nous cotomenç a* •< en avoir a«s / de t" s 
ces forfait», qui feront bientôt r. 11 ., t- eol e 
ville à ia forftl de Bondy. • 

— Voici les communes belges pou 
raffr.n.tii-sement des lettres est a 
lieu de SS 

Antoing, Dlnndln. Cell •», Corel 
Dotûg'tie". Gaarma-ttamtcror» i •<. 
nln, ve i»in s. .Mous'roi . ' j or 
Neuve Eglise, TulnteguW*. lem 
nai, Warnetou, Wervicq, Vyres. 

q l l 

Lyon, 18 février 
La cor.r d'appal a comlami.e aujourd'hui le 

no-umé liiei à un an de pri-on et. 2,000 frimes 
d'ameade, pour fabrlcattoa clandestine de dyna-
a.ite 

La saattretaa de Btet a été condamnae cora-
me cotaplica â lô jours de p. i.oa et 100 francs 
d'amcLde. 

i^yon, 1G février 
Aujourd'hui, est venue devj.nl lacour d'astises 

du Rhône, l'affaire da ia Camémte p- Utiau*, qui 
éiait poursuivi; dacs la poraonao do son direc-
teor et de sou ,-éra.it, pour .'insertion du maoi-
fe.-tu du pnuce. NapoMoa. M. Poi et, di 
et. M. iiarly, gérant, ontete coadamaes par dé
funt chacun a 6 mois de pri^.m et -OU) francs 
.iameiid-u 

Toirs, 10 février 
Le Lribaaaldé commerce a reniu aojoard'hul 

soa jugement dn.us le procès en emtcarreeca 
déloyale, intenti parla Frime*, du Paris, a la 
i'etite France, 1 organe tourangeau de il.Daniel 
Wilson. 

Le tribunal a ordonné que, dans les huit 
jours, le journal de Mtsatteur Gendre devrait 
imprimer ton titre actuel de P a i l l a Fn.vN.K 
du Centre et de l'Ouest, en csractè es de même 
type et de mêmes dimensions, — adn d'enter 
toute confusion avec la France, qui est débou
lée du surplus de ses fins et conclurions 

Les jugea de Tours ne pouvaient p s :. t 
moins ; mais il eut été légal et juste de faire 
plus, la jurisprudence est formelle en pareille: 
matière. 

Lellres mortuaires el d'« >bits 
Ml'HIMElUF ALl'KED REBOL'X. — - « . V I S 
tiBATL'IT dans lo Jouraal de liou-
oaix ^Grande édi t ion) daa;> le Petit, Jour-
tal de llcmbaicc, d a n s le Mémorial de 

Lille e t d a n s l a Gazette de Tourcoing-

DERNIÈRES DÉPÈCHES 
Service télégraphique particulier) 

L e confli! C h i l o - P è r u v i e n 
New-York. 17 février. 

T.u Congrès péruvien se réunira ù Arcquipa, 
laaa le mois de murs ; oa croit qu il décidera 

continuation des ho-tilités. 
. . s Chiliens out résolu d'occuper le Pcron 

usqu'a cequoles Peruvieu.sdemandent la paix. 

Le Havre, 17 février 1883. 
C o t o n s 

Cairj de clôture de New-York du 16 février 
févr murs avril mai juin juil. août sep. 
10.21 10.;» 10.14 10.58 10.72 10.85 10.90 10.03 

Recette! du jour : '-8,000 balles contre 10,000 en 
1S88 et 38.000 en 1881. 

Total de la semaine : 141.000 balles contre 
73,000 an 13S2 et 140,eoo en 1881. 

S a i n d o u x 
févr. mars avril mai juin iuil. août sep- oct. 
II.7i 11 70 11.87 U.0S 12.02 12.01 12.06 11.99 11.99 

janv. févr. mars avril mai juin oct. nov. déc. 
0/0 711/2 74 1/2 741/2 73 72 00 00 00 

Cafés 
mr .•• avril mai juin luil. août sep. oct. nov. déc. 
7.10 7.20 7.2Ô 7.45 7.00 7.05 7.70 00 0.00 

F r o m e n t 
;anv. févr. mars avril mai juin juil. août. 

125 125 1/4 127 128 127 1/1 
Roubaix, le 17 février 1883. 

DÏPÏCHES CfXI-ERCIALES 
Dépêches de MM. Busch et C", du Havre, 

représentés à Roubaix, par M. Bulteau-Gry 
raonprez 

Havre. 17 février. 
Ventes 1,300 b. Marché inch .ngé. 

Liverpool, 17 février. 
Ventes 8,000 b. Marché calme. 

New-York, 17 février. 
New York, 10 1/1. 
i; icettes 28,u00 b 
New Orléans low n.iddling 72 •/*, 
Savaaaa » • »»»/». 

P A K I S - 17 H v r i a e . 
H C 1 ; i'i: cou r 
4 d e r n i e r s t 3 

- Huile ae Colza 10 k. fut 
n t 107 . . . m a r s l i S . . ; « d e m a i 

0 — 
n a n M ', - de tn;o 

rittunue i'~ q . 
LUirs SO . : : <• 
•••.•:, bru 
rfSî eoi 
i d e m , i 

• 

11. £•<* 

• '• ; 

• • 

>~ 10; 4 d e 
l a - s , 4 a» 

'vile de lin : c o u r a m 
61 75; 4 d e r n i e r s 6* 85 -
fût c . esc 10 k. : c o u r a n t 
t - 75; 4 d e r n i e r s 52 . . . . 

co in . 
K 1 bO, 

Spi-
Sû t s . 

&0 85 a 5e î.0 — Sucres blanes 
m a r s . 2'., mars -avr i l 

•>-.•, raffines : ' • ï . • 1 d 
:o ' j r an t Vi 8 ) ; m a r s 

St 9 

na i 61 2ô — Marque C^rbev 
i • : n a n t '. 0; i .!. 

• . l o u r a a t 15 s . . 
4 de m a i 17 25. 

;uu."i 

M a r c h é a u x b a i l e a do Li l le 
Cours précédents 

C*i;a 
— é p u r é p . q 

-.Lilliette b . froût. 
— rousse, 

C .ru. luie 
1 hanvre 
Lin du pays. . . 
' m étranger. . . 

.... 
53 25 ., 
li 50 . . 
Cours d u 17 février 

lie de. c o U a . • 
e é p u r é e p o u r q u i n q u e t . . . . 

17 5uà lS 50 

.. JuV: i£ 
i.i. -1 aa. 

• aciivre . 
I.I1.LE, 17 fév. — Sucre Indien 88 degrés cours offl 

•19 . . . ld. n« 7 à 9 .. . ld. en pain» 6 k.n« 1, 110 .. 
aucre numéro 3 •• . • ld. Indigène a* 3 3(6 bette. 
raves disponibles Id. courant .. .. Id. Grains 
dispon ib les . . . . Id. fin l a q u a i , d i spou I d . Un 
1» q u a i , c o u r a n t . . . . l d . m ê l a s s e d i spon ib le 
d. * l ivrer , p r e m i e r . . . . Id . 4 j a n v i e r . . . . l d . 4 d'été 
. . . . I d . 4 d e r n i e r s . . . . Id . p r o c h a i n 

LA. V1LLBTTE, 15 fév.— Boeufs a m e n é » â4tit; poids 
.X4>; ! » q u a i . 1.70; « « q u a i . 1.58: 3» q u a i . 1.80; pr i» 
m o v e n s 1.10*1.74. v a c h e s a m . ,S57; p . mt; L M i 1.34 
1.10"; prix m o y e n s 1.10 a 1.88; T a u r e a u x au . . 131 ; u.' 
S80: 1.46; 1.28, 1.15. p r i i m o y e n s 1.05 à 1.50; Veaux a n . 
. I Î 7 1 . . I>8, 3.'<0; 2.10 1.90; prix moyen» . 1»0 a 8.40-
t t o u t o u s a m . 17VH), p . t0;8.35, 8.10; 1.95; p r i x m o v e o s 
i.S5 : sl.38: Porcs ^ r a» a m . 43S4; p . «i; l J o ; U j I.J6, 
pr ix moyeu» 1.28 a 1.44. 

AIRE, 13 fév. — Blé f ro i i i en tquan t .v . lPf .7b . pi.81 ?0 
prix av. 17 50 p lus bas I8.10 Seigle q . v. . . . 
. h. i l .85 p . m . i .5 ' . p i . b . 18 . . . E s c o u r c - . u . v 
WM h. pi h . l«.60 p . m . 18..5 p i . b . 10 . . Av. ... .:. s . 
£ « i h . p i . h . 10 . . . y. m. 8.35 p i . b . .6.75 Fèves q v. 
158 h. p i . h . 8 0 . . . p . m . 1 5 . . . p i . b . 1 1 . . . o o l i a q . v . 

b . pi- h P- m p i . b Lin q. v. 
MU. pi . h . 8 2 . . . p . m . î l 10 p l . b . 8 0 . . . Œi l l ie t tee q. v 
lu h. p i . h . 8 ' . p . m . 88 55 p i . b . 85 50 Camel ine q. v. 
8 h. p i . h . 17.85 p m . 16.65 p i . b . 1 6 . . . Moutarde l le 

q. v. al h. p i . a . W . . . p . m . 41.65 p i . b . » 7 . . . Poif 
q. v . . . h. p i . h p . m p i . b 

«m lira 
De CAMIERS (Pas-de-Calais) 

Société- anonyme 
CAPITAL : 4 , 0 0 0 , 0 0 0 F R A N C S 

Statuts projetés 
déposés chez M- RENAUD, notaire a Paris 

S O U S C R I P T I O N P L B L I Q U E 

à 5 , 4 4 0 Actions émises an P a i r 
—".'Un quart en souscr ivant 1 2 5 fr.\TOT.vL 
•§)Le I " mai 1883 1 2 5 •tXfïfi 
>>)Lel«raoût 1883 1 2 5 ,,0\J\J 
CÛ (Le l 'r janvier 1884 1 2 5 «'francs 

Les act ions sont productives d'un intérêt 
de 5 OiO pendant la période de construc
t ion . 

Les souscripteurs no seront pas e n g a g é s 
au-delà de 5 0 0 francs. 

Ils pourront libérer leurs t itres par anti
c ipat ion. 
Souscriptions reçues du 20 au 24 février 1883 
A Par i s , chez M.F . Brocard, banquier, 5, 

rue Drouot: 
A Lil le , au Crédit du Xord: 
A Arment ières , au Crédit du Nord: 
A Cambrai, chez MM. Roth, Le Gentil et 

lils et C°, banquiers: 
A Doua i , chez MM. V.Cai l l iau fils, A . D . n c q 

et C«. banquiers; 
A Dunkerquc, chez MM. A. Petyt et C«, 

banquiers: 
A Roubaix -Tourco ing . au Crédit du Xm-d: 
A Valenc iennes , chez MM. V. Caiiliau lils, 

A. Dincq et Ce, banquiers: 
A A r i a s , chez M. Lou i s Bandevi l le . ban

quier; 
A Montreuil-sur-Mer, chez M. Emile Delho-

mel , banquier; 
A Sa int Orner, chez M. I enoevill . 

quier: 
A Sainl-Pierre-lez-Ca'ais , chez MM 

viv et i i". btuMUiers; 
A Amiens , c i ie i MM. Duvette et «". . b i; 

quiers . 
On peut souscrire, <îcs a présent, pat 

correspondance. 
L'Oi.ts—y^t -.-I.-)I;TD;->.-I - m - g 

effets pernie ieax eausi s par les trait, 
mercuriel et l'abus tlu t a b a c . — Fair 
dos P a s t i l l e s d e D e t h a n au sel d ! Ber-
tnollet . — La boité : « fr. & © . 

Maladie de l 'estomac et des Intestins, 
d iges t ions pénibles , manque d'appi lit, ai-
greurs , renvo i s , v o m i s s e m e n t s , dia 
col iques , e tc . — Faire u s a g e lies P a t . 
e t des P o u d r e d e P a t e r s o n au bismuth et 
m a g n é s i e . — Postules : * /',•. S O . 
dres : s fr. 

Appauvr i s sement du sang , faiblesse de 
tempérament , manque d appétit, l ièvres. 
maladies nerveuses . — Faire usage du V i r 
d e B e l l i n i au quinquina e t Colombo, forti 
l iant, digestif . fébrifUga et ant i -nerveux : 
il est recummandé a u x enfanls .aux femmea 
dé l icates e t aux. personnes affaiblies par 
l'âge, la maladie ou les fat igues de toute 
n a t u r e . — La Bouteille : & fr. 

D E T H A N . pharmacien, '.*> Faubourg 
Saint-Denis , à Paris , el principal 's pliai-
niacies de France . 18ii7 

l i f t ' * IrV MiMîTF 
i - . , -_• 

»oos . 
c 
ée s'abonner .1 
têneuxetimpai 
ncux politiques. Court a 
t tous tes t. 

Pmpnetatr^-aAranî . Mfred REBOUX 
Imprimerie Alfred REBOUX 
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